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Introduction

Pendant les années préscolaires, une des réalisations les plus marquantes est le développement
naturel de la parole et du langage chez l’enfant. Quand les enfants entrent à l’école, on s’attend à
ce qu’ils utilisent ces habiletés langagières nouvellement acquises comme outils d’apprentissage,
et de plus en plus pour la négociation sociale. Le rôle important de la communication parlée et
écrite dans la vie des enfants d’âge scolaire suggère que les différences individuelles en ce qui a
trait à ces habiletés, peuvent comporter des avantages et des risques pour les compétences
scolaires et psychosociales plus large.

Sujet
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La compétence en langage parlé touche plusieurs systèmes. Les enfants doivent maîtriser un
système qui leur permet de symboliser la signification des choses, et acquérir une facilité envers
les formes de langage allant, de la structure sonore des mots à la structure grammaticale des
phrases. Cette connaissance doit s’ajouter à leur compétence sociale. La plus grande partie de cet
apprentissage s’accomplit sans instruction formelle, et ce qui est connu est de nature largement
tacite. Pendant les années préscolaires, les enfants commencent à prendre conscience de ces
connaissances en faisant rimer les mots, par exemple, ou en manipulant des parties de mots.
Cette capacité à penser aux sons des mots s’appelle la conscience phonologique. La lecture
précoce dans les langues alphabétiques comme l’anglais dépend de l’intégrité de la conscience
phonologique et d’autres habiletés de traitement phonologique connexes.1

L’apprentissage de la lecture requiert aussi plusieurs habiletés. On différencie habituellement les
deux aspects principaux de la lecture : la reconnaissance des mots et la compréhension de la
lecture. La reconnaissance des mots consiste à savoir comment un mot se prononce. Lors des
premières étapes du développement de la lecture, l’enfant doit reconnaître les lettres, connaître
les sons qui composent les mots et savoir les manipuler, et utiliser les règles s’appliquant à la
relation entre les lettres et leur prononciation. L’enfant doit aussi être capable d’interpréter les
significations du texte écrit d’une façon très similaire à celle dont les énoncés sont interprétés
quand ils sont entendus. Les habiletés mises en jeu dans cet acte de compréhension de la lecture
sont très similaires à celles utilisées dans la compréhension orale.

Bien que la reconnaissance des mots et leur compréhension soient souvent examinées
séparément, chacune d’entre elles peut influencer le développement, de manière bidirectionnelle.
Par exemple, la connaissance du vocabulaire contribue directement aux progrès obtenus dans la
reconnaissance des mots,2,3 et plus tard au cours de la scolarité, l’habileté à reconnaître les mots a
un impact sur l’enrichissement du vocabulaire.4

Problèmes

Les enfants peuvent commencer l’école avec de faibles habiletés d’écoute, de parole ou de
traitement phonologique. Les enfants ayant de faibles habiletés d’écoute et de parole sont
considérés comme ayant un trouble du langage ou un trouble de développement du langage.
Selon les estimations actuelles, environ 10 % des enfants qui entrent à l’école aux États-Unis et
au Canada souffrent de troubles de langage.5-7 Il y a d’autres enfants pour qui les compétences en
traitement phonologique restent faibles, et ces enfants sont à risque de troubles de lecture.
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L’estimation de la prévalence du trouble de lecture chez les enfants d’âge scolaire se situe entre
10 et 18 %.8-10 Bien qu’en début de scolarité le trouble du langage et le trouble de lecture puissent
se manifester de manière isolée, il est très fréquent qu’un enfant présente les deux à la fois.

Plusieurs études ont montré qu’aux difficultés scolaires, s’ajoutaient des taux élevés de problèmes
de comportement chez les enfants présentant un trouble du langage, y compris des problèmes
d’externalisation et d’internalisation, et une corrélation particulièrement forte avec le trouble du
déficit de l’attention avec ou sans hyperactivité (TDAH).5,11-27 De manière analogue, il est très
fréquent que les enfants avec un diagnostic de trouble comportemental ou affectif correspondent
aux critères de diagnostic de troubles du langage, à l’instar des jeunes incarcérés.26,28-30 Les
troubles du langage sont rarement diagnostiqués chez ces enfants, possiblement par manque de
sensibilité des professionnels aux manifestations des troubles du langage dans ce groupe.30 Un
autre résultat social préoccupant pour les individus présentant un trouble du langage est un
risque élevé de faire l’objet d’intimidation, voire d’agression sexuelle.31,32 

Contexte de la recherche

Plusieurs chercheurs ont exploré les relations entre le développement social, le développement du
langage parlé et de la lecture afin de déterminer l’étendue de l’association de ces problèmes et
les bases de ces relations.

Questions clés pour la recherche

Les principales questions de recherche visent à savoir à quel point les aspects des états du
langage précoce prédisent des problèmes ultérieurs de comportement et de lecture et quelles
pourraient être les bases de ces relations. Deux hypothèses sont particulièrement dominantes
dans la documentation. L’une est que les liens entre le langage parlé et les problèmes ultérieurs
sont causals. Autrement, le lien entre les problèmes de langage et de lecture et les problèmes de
comportement peut reposer sur une condition sous-jacente commune, comme le retard
neuromaturationnel qui se traduit par de faibles performances dans ces deux domaines.

Récents résultats de recherche

Il est clair qu’en tant que groupe, les enfants souffrant de troubles du langage ont de moins bons
résultats en lecture et des taux plus élevés de troubles de lecture.33-37 Dans ces études, la
prévalence des troubles de lecture chez ces enfants allait de 258 à 90 %.11 On a démontré que la
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relation la plus forte entre les troubles de lecture et du langage était attribuée à la fois aux limites
des enfants dans leur capacité à comprendre le langage et à leur conscience phonologique.13,14,38-41

Les déficits de conscience phonologique les placent à risque de difficultés d’apprentissage des
habiletés de décodage et les problèmes de compréhension leur font courir le risque de problèmes
de compréhension en lecture.

Les relations de cause à effet entre les troubles du langage et les troubles comportementaux sont
multiples : les difficultés à s’exprimer peuvent entraîner des problèmes de comportement réactifs
et les problèmes de comportement peuvent conduire à la baisse des possibilités d’apprentissage
du langage; ou la relation entre les difficultés de langage et de comportement pourrait être
bidirectionnelle.18 Au cours de sa scolarité, l’enfant présentant de faibles habiletés de langage
peut être confronté à des difficultés lors des demandes de communication parlée ou écrite en
classe, de sorte que ce manque de communication, particulièrement en classe, constitue un
facteur de stress, et les problèmes de comportement sont des réponses mésadaptées à ce facteur
de stress. Le fait que les problèmes de comportement soient signalés par les enseignants de
l’enfant à un degré supérieur par rapport à ses parents étaye cette notion. De plus, les
appréciations des enseignants des problèmes de comportement correspondent plus
rigoureusement aux résultats obtenus aux évaluations du langage de l’enfant comparativement
aux appréciations des parents.17,33,42 Plusieurs études ont montré que chez les enfants atteints de
troubles du langage, le trouble de la lecture augmente encore plus le risque de troubles du
comportement. Ainsi, elles appuient la notion selon laquelle les troubles du langage conjointement
avec les troubles de lecture peuvent entraîner l’échec excessif de l’enfant, surtout en classe, ce
qui à son tour provoque des problèmes de comportement réactifs. Cependant, ces conclusions
n’expliquent pas les problèmes de comportement des enfants d’âge préscolaire souffrant de
troubles du langage,22 une donnée qui pourrait être utilisée pour invoquer un facteur sous-jacent,
comme le retard neurodéveloppemental, qui contribue à toutes ces conditions. Une autre
possibilité est une relation bidirectionnelle entre les difficultés de langage et de comportement.
Cette idée est corroborée par des résultats démontrant que les difficultés de langage à trois ans
augmentent le risque de troubles du comportement à cinq ans et inversement.23 En particulier, les
enfants souffrant de troubles du langage sont vulnérables aux difficultés d’autorégulation, ce qui
peut entraîner des difficultés comportementales observées.27,43,44

Lacunes de la recherche
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De plus amples recherches sont nécessaires et doivent être consacrées aux mécanismes
spécifiques responsables de la complexité caractérisant les problèmes d’expression orale,
d’écriture et de comportement. Plusieurs études récentes ont traité la question relative à
l’association entre certains profils de faiblesses langagières et les différents types de résultats
comportementaux.24,25,31,45-49 Cette approche semble prometteuse, car elle pourrait aider à cibler les
interventions axées sur les habiletés de communication les plus susceptibles d’avoir un impact sur
les résultats importants. Il est également nécessaire de mener des études en classe dédiées à la
façon dont l’enfant présentant des difficultés de langage réagit aux demandes de communication
et à ses échecs à cet égard. Enfin, en raison du risque d’issues indésirables, comme
l’incarcération ou l’intimidation, la poursuite de l’identification des expériences et des habiletés
qui contribuent à la résilience chez les jeunes enfants présentant des difficultés de langage
s’impose.48-50

Conclusions

La documentation appuie généralement l’existence d’une forte relation entre les habiletés de
langage parlé et le développement ultérieur de la lecture et du comportement. On pense que la
base de la relation entre le langage parlé précoce et le développement ultérieur de la lecture est
de nature causale, et donc que les habiletés de langage parlé, notamment la conscience
phonologique et la compréhension, sont des précurseurs fondamentaux de la réussite ultérieure
en lecture. Les enfants dont le traitement phonologique est limité sont à risque de problèmes de
décodage pouvant entraîner des problèmes de compréhension en lecture. Les enfants ayant des
problèmes de compréhension orale sont à risque de problèmes de compréhension, même s’ils
sont capables de décoder les mots. Ces habiletés peuvent également présenter une interaction
dynamique sur le développement. 

La base de la relation entre le langage parlé et les problèmes ultérieurs de comportement est
moins claire, bien qu’il semble possible que les mécanismes susceptibles d’expliquer cette
relation soient multiples. En particulier, les difficultés scolaires engendrées par le trouble du
langage pourraient intervenir dans la hausse du risque de troubles comportementaux. 

Implications

Des données irréfutables indiquent qu’une compétence de base en langage parlé est importante
pour la réussite scolaire et la compétence sociale. Les enfants ayant de faibles habiletés de
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langage sont donc à risque de problèmes psychosociaux et de lecture. Les difficultés en langage
peuvent être efficacement identifiées dès l’entrée à l’école. Ce processus d’identification doit
particulièrement constituer une haute priorité chez les enfants manifestant déjà des signes de
difficultés comportementales, en raison de la forte incidence des difficultés de langage dans ce
groupe et de leur faible identification. 

Les interventions visant à favoriser la croissance du langage sont disponibles, et surtout, de
nombreux programmes sont conçus pour promouvoir les habiletés de traitement phonologique. En
outre, on peut améliorer la compréhension orale pendant les premières années scolaires. Ces
méthodes focalisent sur le renforcement des habiletés langagières. De plus, les efforts
d’intervention doivent considérer les approches qui fournissent des environnements adaptés et
qui soutiennent ces enfants afin de réduire les stresseurs potentiels qui peuvent résulter en des
comportements mésadaptés. Pour finir, les efforts d’intervention précoce sont garantis pour
renforcer le développement des habiletés langagières avant l’entrée à l’école. Lorsqu’ils sont
fructueux, on peut prévoir que de tels efforts réduisent le risque de l’enfant de présenter de
grandes difficultés scolaires et psychologiques tout au long de son enfance et à son entrée dans
l’âge adulte.
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